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« Je ne crois pas au destin, 
pourtant il ne me rate jamais. »

www.gaelis-editions.com
www.irenechauvy.com

Hadrien Allonfleur,  capitaine des cent-gardes 
au service de l’Empereur  Napoléon III

“Je mʼappelle Hadrien Allonfleur.
Au moment où mes enquêtes 
débutent, jʼai vingt-huit ans et 
Napoléon III est Empereur des
Français depuis 1852.

Jʼai suivi des études secondaires
dans un grand lycée parisien,
puis je suis entré à Saint-Cyr.

Ma vie a basculé en 1859. En tant
que lieutenant au 2e hussards,
jʼai participé à la campagne 
dʼItalie : Magenta, Solferino. 
Depuis, je traîne derrière moi une
horde de fantômes. Dieu merci, il
existe des moments où ils me
laissent en paix et profiter pleine-
ment de la peau dʼune femme sur
la mienne. Il est vrai que je plais
au sexe opposé et inversement.
Mes yeux verts, ma haute taille…

Jʼai été grièvement blessé à la ba-
taille de Solferino. Un sabre autri-
chien a curieusement décidé de
la suite de ma carrière, puisque
cʼest dans le bourg où jʼétais 
soigné (un mouroir à ciel ouvert)
que jʼai résolu ma première affaire
celle dʼune religieuse sauvage-
ment assassinée.

Nommé par lʼEmpereur, capitaine
des Cent-gardes, (un escadron
de cavalerie dʼélite en charge de
la sécurité de lʼEmpereur et de sa
famille), je suis devenu au fil des
années lʼenquêteur officieux de
Napoléon III. On me sort dans
des moments critiques, hors de la
hiérarchie officielle.

À chaque enquête, je gagne une
cicatrice, car je ne crains pas de
risquer ma vie.»


